
Monsieur le Directeur,

Ce vendredi dernier était prévu un CHS, et les événements sont tels que nous ne doutions pas de 
votre planning chargé et de la nécessité de convoquer toutes les OS malgré des problèmes 
persistants dans l'ouest et le sud.

Toutefois, nous FO Finances, avons décidé de faire cet exercice non pas pour un pseudo 
dialogue social mais pour défendre et faire remonter la colère des agents de notre DRFIP 
974.

Monsieur le président du CHS et directeur de la DRFIP, est-ce normal que ce soit après 
plusieurs alertes des OS que les chefs de service osent pour certains prendre leur 
responsabilité, oui certains.

Vous n'êtes pas censé ignorer que des pressions ont été faites sur les agents pour qu'ils 
restent, quand bien même le parking ou les routes à proximité commençaient à être très 
dangereuses. (photos jointes impact vitre et taille des rochers traversant les vitres)

Vous avez certainement, comme précisé dans les mails de la veille, pris l'attache de tous les
organismes et correspondants pour gérer au mieux ces situations « exceptionnelles ».

Toute fois les faits montrent une toute autre réalité.

Que penser de SMS réceptionnés par des agents disant que tout est ouvert ce vendredi, que 
penser des propos de M. Horellou disant de ne pas se mettre en danger, et tout ceci avec votre 
mail sur les fermetures administratives pour ce vendredi et vendredi ?

Nous à FO, savons que d'autres administration sont fermées et les agents priés de rester 
chez eux jusqu'à nouvel ordre.

Nous à FO savons que le message envoyé localement à la DG est le suivant et porte sur des 
aménagements horaires et sommes contre ces mesures d'aménagement d'horaire qui 
signifient pour les agents que s'ils n'ont pas fait leurs heures, il faudra les "rendre" à 
l'administration. Est-ce le mot d'ordre donné aux chefs de services ? « Ne pas se mettre en 
danger » est le mot d'ordre de la DRFIP. Mais sur les sites (photos jointes) c'est l' 
administration qui met ses propres agents en difficulté.

Et que dire si les casseurs bloquent la sortie du parking ? 

Nous sommes pris en cage. Si cela se produit. Quel est l'argument qui pousse la DRFIP à 
envoyer ses propres agents au travail ?

La réponse vient du  chef de pôle transverse qui nous a été donnée le jour du CHS, le 
service doit être fait. La continuité des services pour l'État et les contribuables.

Les centres sont ils ouverts au publics ?



Est ce de notre fait si les routes sont bloquées?

La section FO a alerté M.MAGNANT de La DG, ainsi que le chef de cabinet de 
M.DARMANIN sur la situation présente et les choix faits (copie mails ci-après).

Par la fédération des Finances FO nationale (copie mail)

Ce vendredi  devait se tenir un CHS, confirmé encore par un mail de la veille au soir (mail 
professionnel).

FO Finances boycotte ce CHS mais FO Finances a tenu et tient à être présente pour faire 
remonter tous ces dysfonctionnements successifs de la chaîne décisionnelle.

Nous insistons de nouveau, et ce ne sera pas la dernière fois, sur ces anomalies.

Aucun service de direction et aucun des représentants de l'administration n'a été en capacité de 
communiquer à tous les agents les mesures prises et à prendre pour l'ensemble du personnel.

Venir ou ne pas venir suivant le danger, le risque, comment mesurer ceux-ci?

En tant que Directeur Régional, Président du CHS, vous êtes le plus à même de disposer des 
informations utiles et précieuses sur les conduites à tenir afin d'anticiper les choix à venir.

Que penser des différents messages répercutés par les agents entre eux qui laissent 
entendre plusieurs sons de cloche ; et nous OS sommes nous RH de la DRFIP? 

Car de la part des RH, le message est clair :  « nous n'avons pas le temps d'informer les
agents ni les moyens». Magnifique ! Copie de SMS.

Ce vendredi matin, des représentants FO-Finances se sont rendus directement auprès de 
cet encadrant de pôle, quand bien même notre volonté était celle d'un boycott compte tenu 
de la situation, en tant que représentant du personnel pour exposer les raisons du boycott 
et surtout le malaise et le mal-être de votre direction vis-à-vis des événements en cours.

En premier lieu, ces personnes furent choquées et surprises du décalage : ces personnes qui 
décident pour tout de leur tour d'ivoire sur la situation générale. 

Mais commune par commune, rue par rue, les problèmes ne sont pas perceptibles du haut de 
cette tour.

Le discours de cet encadrant est bien rôdé et mérite une bonification sur la notation, oh oui ! Car 
«le service doit continuer, nous sommes une administration d'État, tout le monde doit s'investir, 
service public qui doit se faire pour les contribuables (...) »

Ah bon ? Des services ouverts au public........



Les représentants FO ont insisté : comment évaluer le risque, comment être considéré 
comme présent, absent, manquant au service?

Cet  encadrant  de  pôle  précise  qu'il  revient  à  chacun  de  prendre  ses  responsabilités  et  bien
évidemment si l'on n'a plus de carburant, si l'on est bloqué plusieurs heures, de ne pas venir.

Donc peut on compter sur des autorisations d'absence exceptionnelles ? Nous espérons à
FO FINANCES que oui, mais pas dans le sens de récupération d'heures à effectuer plus
tard.

Cette missive porte sur cette cacophonie lors des prises de décisions.

FO soulève que beaucoup d'agents quittent leur domicile, et quelques kilomètres (ou bien moins)
plus loin sont bloqués pendant plusieurs heures.

Doivent-ils persister dans ces démarches qui les mettent en difficulté ? D'autres sont sur la 
réserve de carburant, que faire ? Les stations sont à sec, rationnées ou fermées, les commerces 
d'alimentation sont d'une disponibilité incertaine... Doivent-ils donc venir dans les conditions 
décrites dans les SMS puisqu'il n'y a plus de blocage de certains quartiers....alors que les stations 
et la plupart des commerces sont fermés....

Réponse de lencadrant : les problèmes se produisent essentiellement et surtout la nuit,  racket, 
agression etc.

Quels ne sont pas notre colère et notre mécontentement face à ce décalage et ce déni de la
réalité !

Monsieur le Directeur nous mettons au sein de ce message un extrait du témoignage d'un
agent, que la section FO a lu à votre chef de pôle qui a toujours votre soutien et qui, nous
en sommes surs connaissant sa loyauté, vous en a rapporté l'essence.  

D’autres agents attendent le protocole à suivre face à des agressions et problèmes 
rencontrés. Tel que tentative de rackets, voiture bloquée et abîmée.

Normalement et selon toute vraisemblance vous avez déjà dû recevoir toutes ces remontées 
si tout se passe bien au sein de cette DRFIP.

La section a appelé ces personnes après cette entrevue, je ne vous cache du décalage de la 
Direction par rapport à la réalité et de son déni de la condition de tous les agents.

Pourquoi ne pas avoir un message clair et net en disant aux agents de ne pas venir sur tel ou tel 
site.

Ces agents doivent-ils passer X temps sur la route, bloqués, pour montrer leur bonne foi ?

Voila la réponse de cet encadrant. « À eux de voir au mieux et on aménage les horaires. »

Mais où va-t-on ? Punir les agents de faits extérieurs. Totalement indépendants de leurs 
volontés.

Cela est inadmissible et ne peut se concevoir pour la protection tant physique que morale 
de tout le personnel.

En tant que président du CHS, président des CAPL, plusieurs dossiers ont été « retoqués »
au  motif  unanime  de  TOUS  les  représentants  de  l'administration  d'un  manque  de
positionnement (anticipation,  prise de décision,  initiative...).  Et là,  nous pauvres agents,
sommes confrontés à une cacophonie et à des décisions ô combien tardives.

Cela est dû aux gilets jaunes, mais il  convient face à cette gestion de sortir des cartons
rouges, un ou deux facilement pour cette DRFIP qui gère à la petite semaine..



FO et toutes les organisation syndicales, nous vous avons alertés sur les événements à venir.

Avons nous les mêmes informations, les mêmes journaux, les mêmes réseaux sociaux?

Nous demandons à ce que pour tous les agents cette mesure prise pour les 3 premiers jours soit
étendue  pour  cette  semaine  à  minima.  Et  nous  à  Fo,  espérons  que  cela  se  termine  le  plus
sereinement  possible,  des  autorisations  d'absences  accordées  et  non  pas  de  simples
aménagements d'horaire sur le dos des agents qui se retrouveraient encore punis par manque de
décision locale …..

Quel soutien et message envoyé aux équipes !

Quoi qu'il en soit, le message de l'agent qui s'est trouvé embarqué par des casseurs dans sa 
voiture n'a pas trouvé écho auprès du chef de pôle RH.

Selon certains collègues gendarmes et policiers, ces faits auraient du être rapportés et défendus et
l'absence de réponse de l'administration face à notre remontée n'est pas comprise. Dès lors, nous 
aviserons directement la centrale. Nous attendons Monsieur le Directeur et pensons qu'entre 
vendredi et lundi une solution aurait du être apportée, mais rien ne vient. Pourquoi ?

Dans l'attente de votre réponse.

Cordialement

La section FO Finances 974.


